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RÉSUME 

 

Ce projet visait à bonifier les connaissances sur les forêts naturelles de Chaudière-Appalaches 

pour la mise en place de l’aménagement écosystémique sur les terres publiques de la région. 

Principalement, il vise à documenter les attributs de structure interne et de bois mort des vieilles 

forêts de la région. L’inventaire a été stratifié selon les unités homogènes de végétation, les 

végétations potentielles et les drainages. Au total, 128 peuplements ont été inventoriés. Les 

attributs qui ont été mesurés sont : la surface terrière des gros arbres d’essences longévives, le 

diamètre moyen quadratique toutes essences et des essences longévives, la surface terrière totale 

toutes essences et des essences longévives, le volume de débris ligneux et la densité des chicots. 

Les résultats ont permis de constater que les seuils recommandés par la DRF pour les vieilles 

forêts feuillues étaient en général légèrement plus élevés que ceux calculés à partir de notre 

inventaire. Les quantités de bois mort et la densité de chicots seront également utiles pour définir 

des cibles régionales. Certains cas n’ont pu être inventoriés alors que pour d’autres, l’intensité 

d’échantillonnage n’a pas été suffisante. Une bonification de l’inventaire pourrait combler ces 

lacunes, mais un repérage minutieux sera nécessaire. 
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1. MISE EN CONTEXTE 

 

La mise en œuvre de l’aménagement écosystémique requiert que les enjeux écologiques soient 

pris en compte dans l’aménagement forestier (Grenon et al. 2010). En forêt feuillue, le principal 

enjeu appréhendé concerne le maintien d’attributs de vieilles forêts en lien avec la structure 

interne, soit une surface terrière élevée et une présence de grosses tiges en nombre suffisant 

(Doyon et Bouffard 2009). Une analyse de la situation de la forêt feuillue de la région de 

Chaudière-Appalaches est nécessaire pour documenter la présence de cet enjeu à une échelle 

régionale.   

 

Dans ce contexte, le ministère des Ressources naturelles (MRN) a mis sur pied un groupe de 

travail afin d’assister les aménagistes dans l’élaboration de portraits régionaux de l’enjeu de 

structure interne en forêt feuillue. Pour ce faire, ce groupe de travail se penche actuellement sur 

une typologie basée sur les résultats d’une analyse des caractéristiques dendrométriques de vieux 

peuplements feuillus (Guillemette et McCullough 2011). Les caractéristiques retenues pour cette 

analyse sont : la surface terrière totale et par classe de DHP (10 cm) des essences longévives, la 

proportion de la surface terrière totale occupée par les principales essences et le diamètre moyen 

quadratique des essences longévives. Les principales essences longévives considérées dans cette 

étude sont le bouleau jaune, le chêne rouge, l’érable à sucre, les pins et la pruche de l’est. Cette 

analyse se base sur des données d’inventaire récoltées pour la plupart dans des blocs témoins de 

vieux dispositifs de recherche ou de paysages forestiers anciens, localisés presque exclusivement 

dans la forêt feuillue de l’ouest du Québec (Témiscamingue, Outaouais, Laurentides et Bas-St-

Laurent dans une moindre mesure). Or, les peuplements feuillus de l’érablière à bouleau jaune et 

de la sapinière à bouleau jaune du centre de la province sont donc pratiquement absents de cette 

analyse.  

 

La raréfaction de certaines formes de bois mort est également un enjeu appréhendé dans les forêts 

aménagées (Grenon et al. 2010). Toutefois, peu d’information est disponible à ce sujet et provient 

de l’extérieur de la région. Il est donc important de documenter cet élément de la structure interne 

des peuplements afin de s’assurer de les maintenir en quantité suffisante dans les forêts 

aménagées.    
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2. OBJECTIFS 

 

Ce projet s’insère dans la mise en œuvre du Plan régional de développement intégré des 

ressources et du territoire de la région de Chaudière-Appalaches, et répond à : 

 

Enjeu 3 : Biodiversité, écosystèmes naturels et paysages  

 

Orientation 3.2 : Mise en place de l’aménagement écosystémique dans la région. 

 

Objectif 3.2.1 : Contribuer au développement des principes et des concepts associés à 

l’aménagement écosystémique en Chaudière-Appalaches et participer à sa mise en œuvre. 

 

Action 3.2.1.1 : Identifier les pratiques et interventions sylvicoles qui permettent la mise en place 

de l’aménagement écosystémique sur terres publiques et privées. 

 

Dans ce contexte, l’objectif principal du projet est d’acquérir des connaissances sur les attributs 

de la structure interne des vieilles forêts de la région de Chaudière-Appalaches.  

 

 Plus spécifiquement, il s’agit de :  

¶ documenter certaines caractéristiques dendrométriques des vieilles forêts de la région 

de Chaudière-Appalaches, plus particulièrement les surfaces terrières (G) et les 

diamètres moyens quadratiques (DHPq); 

¶ proposer des cibles minimales de surface terrière et de diamètre quadratique, adaptées 

à la réalité de la région de Chaudière-Appalaches; 

¶ comparer les cibles minimales pour les peuplements feuillus obtenues à partir des 

données de la région de Chaudière-Appalaches aux cibles provinciales établies par le 

sous-groupe de travail sur l’aménagement écosystémique en forêt feuillue; 

¶ documenter certaines caractéristiques du bois mort des vieilles forêts de la région de 

Chaudière-Appalaches, plus particulièrement les débris ligneux et les chicots. 
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3. MÉTHODES 
 

3.1. LOCALISATION DU TERRITOIRE 

 

L’étude vise à couvrir les cas les plus courants qui se retrouvent dans la région de Chaudière-

Appalaches. Par contre, la composition des peuplements forestiers varie d’est en ouest et selon 

l’altitude. Ainsi, il a été convenu de stratifier l’inventaire selon les unités homogènes de 

végétations (Grondin et al 2007). La région est couverte en majeure partie par 4 unités 

homogènes de végétations. Figure 1 

 

 
Figure 1. Localisation  des unités homogènes de végétation sur le territoire dô®tude 

 

Pour la forêt feuillue à érable à sucre et à tilleul typique (FOTt3a), l’inventaire a eu lieu 

exclusivement dans la Seigneurie Joly. Pour la forêt feuillue de l’ouest à érable à sucre et à 

bouleau jaune typique secteur Chaudière (FOJt5b), l’inventaire a eu lieu principalement dans la 

ZEC Jaro et dans le Parc Frontenac. Pour la forêt feuillue de l’ouest à érable à sucre et à bouleau 

jaune typique secteur Appalaches (FOJt5c) l’inventaire a été réparti sur les terres publiques. 

Finalement, pour la forêt mélangée de l’est à sapin et bouleau jaune typique (MEJt1b), 

l’inventaire a eu lieu sur les terres publiques et quelques peuplements de l’unité homogène 

adjacente du côté est (MEJt1c) ont été mesurés. 
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3.2. PEUPLEMENTS CIBLES 

 

Le choix des superficies potentielles a été réalisé par Gabriel Pilote et Martin Paulette de la 

CRRNT.  

 

3.2.1. Caractéristiques recherchées des sites sélectionnés pour établir le portrait 
des vieilles forêts  

 

Les caractéristiques recherchées sont principalement liées à l’âge des peuplements afin qu’ils 

soient considérés comme appartenant à des vieilles forêts et à l’historique de perturbations afin 

que les peuplements soient le plus intact possible. 

 

3.2.2. Vieille forêt 

Les peuplements retenus doivent être considérés comme des vieilles forêts, telles que définies 

dans le registre des états de référence produit par le MRN (Boucher et al. 2011) : 

¶ Être âgés de 100 ans ou plus pour les peuplements feuillus (classes 120, bi-étagées 

dominées par la classe 120, VIN, VIR); 

¶ Être âgés de 80 ans ou plus pour les peuplements résineux (classes 90, 120, bi-étagées 

dominées par la classe 120 ou 90, VIN, VIR). 

 

3.2.3. Absence de perturbation anthropique ou de perturbation naturelle majeure 

Comme premier tri, ont été retenus dans l’analyse les peuplements qui sont représentatifs des 

forêts dites « naturelles », c’est-à-dire sans trace de perturbation anthropique (ex : mention d’une 

coupe partielle telle que CPI, CJ, CEA).  

 

3.2.4. Végétation potentielle et milieu physique 

 

La priorisation des secteurs à inventorier a été faite à partir d’un portrait régional des différentes 

végétations potentielles afin de cibler les types les plus fréquents afin que l’information recueillie 

puisse avoir un maximum de portée. Comme le nombre de cas qu’il était possible de couvrir au 

cours de l’inventaire devait être limité, un regroupement des classes de drainage a été effectué 

afin de tenir compte seulement du drainage et non de la texture du sol. Ainsi, la classe de milieu 

physique 0 a été nommée A, les classes 1, 2 et 3 ont été nommées B, les classes 4, 5 et 6, C et 

finalement 7, 8 et 9, D. Le tableau 1 présente la proportion régionale du territoire représentée par 

chacune de ses combinaisons de végétation potentielle et de drainage. 
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Tableau 1. Proportion du territoire de chaque unité homogène de Chaudière-Appalaches représentée par les 

différentes combinaisons de végétation potentielle et de drainage 

 

 

 

3.3. L’INVENTAIRE REALISE DANS LE CADRE DU PRESENT PROJET 

 

3.3.1. Plan de sondage 

 

Pour chacun des cas les plus courants, nous avons cherché 10 peuplements afin d’obtenir au final 

un minimum de 5 peuplements mesurés par cas. Toutefois, il s’est avéré impossible de retrouver 

certains cas. Les peuplements devaient permettre de placer un transect de 100 m à une distance 

d’au moins 25 m du pourtour. Une placette de prise de données dendrométriques a été réalisée à 

chaque extrémité du transect. Le nombre de transects ciblé par peuplement était de 3, ce qui 

donne 6 placettes par peuplement. Au total, 573 transects ont été visités. Le tableau 2 présente le 

nombre d’observations réalisées dans chacun des cas. 
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3.3.2. Données recueillies lors de l’inventaire 

L’inventaire a eu lieu durant les mois d’octobre et novembre 2012 et a été réalisé par trois 

équipes de deux personnes. 

 

3.3.2.1. Validation de la stratification d’inventaire 

Les équipes ont vérifié si le site d’inventaire présentait les caractéristiques requises pour pouvoir 

être intégré dans le portrait des vieilles forêts « naturelles » à partir des critères suivants : 

 

¶ Validation sommaire de la végétation potentielle et du milieu physique (se référer au 

guide terrain d’identification du type écologique pour les régions écologiques 

concernées). 

¶ Confirmation de l’absence de perturbation anthropique (absence de souches d’arbres 

coupés). Si des souches récentes étaient visibles, la placette était annulée. 

¶ Confirmation de la présence d’un couvert forestier continu : Si la placette d’inventaire 

se retrouvait dans une trouée (chablis), soit elle était annulée (si la trouée était grande), 

soit elle était déplacée à l’extérieur de la trouée, en restant dans le même peuplement.  

¶ Confirmation de l’âge du peuplement en mesurant l’âge d’un arbre de la strate 

dominante ou codominante (peuplement résineux). Une carotte devait être prise et lue 

sur place.  

 

3.3.2.2. Prises de données dendrométriques 

 

Les données dendrométriques ont été prises dans une placette au prisme (facteur 2). Toutes les 

tiges marchandes vivantes en essences commerciales (>=10 cm) ont été dénombrées par classe de 

2 cm, en notant le nom de l’essence. Une copie du formulaire terrain a été mise en annexe. 

 

3.3.2.3. Inventaire de bois mort 

 

Pour cette évaluation, trois catégories de bois mort ont été considérées : les chicots, les souches et 

les débris ligneux grossiers au sol. L’évaluation des débris ligneux a été faite le long d’un transect 

continu de 100 m de longueur (line intercept method, Van Wagner, 1968) alors que l’évaluation 

des chicots et des souches a été faite dans une placette de 4 m de large et 100 m de long.  

 

Dans les aires à échantillonner, le chaîneur avant devait veiller à ne pas briser les débris ligneux 

au cours de sa progression. Une photo par placette a été prise afin de documenter l’état du 

peuplement. 
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a. Chicots 
 

Les chicots ont été échantillonnés dans une placette d’une largeur de 4 m (2 m de part et d’autre 

du transect continu) et de 100 m de long (Angers et al. 2005). Le transect (la ligne) est le même 

que celui utilisé pour l’échantillonnage des débris ligneux.  

 

Les chicots correspondent au bois mort debout (dont le tronc forme un angle supérieur à 45° avec 

le sol) qui ont une hauteur ≥ 1.3 m (Angers et al. 2005). Seuls ceux ayant un DHP > 9 cm ont été 

répertoriés. 

 

Les paramètres évalués étaient les suivants : 

DHP au cm 

Espèce (si possible, ou à défaut distinguer RES et FEU si possible) 

Degré de dégradation (selon les 6 classes décrites ci-après)  

Noter la présence de cavités (cavités de pics) 

 

Classes de dégradation 
 
Le degré de dégradation a été évalué selon les classes suivantes (Angers et al. 2005 : 
adapté de Goodburn and Lorimer, 1998 et Doyon et al., 1999):  
 
0 : vivant présentant de l’activité. 
1 : mort récemment avec bourgeons et ramilles intacts, écorce fermement attachée et 
bois dur. 
2 : certains bourgeons et ramilles manquants, écorce qui se détache et bois toujours 
dur. 
3 : la majeure partie de l’écorce est détachée, périphérie de la pièce ramollie (un 
couteau peut pénétrer la portion extérieure de la pièce), pour les chicots le sommet de 
l’arbre est souvent cassé. 
4 : peu ou pas d’écorce restante, périphérie de la pièce bien pourrie et la pourriture 
s’étend vers le cœur (un couteau peut pénétrer facilement), pour les chicots, le tronc 
est cassé. 
5 : débris ligneux (seulement, pas les chicots) bien pourris dont le bois est incorporé 
au parterre forestier, colonisé par les végétaux. 

 
 
 

b. Souches 

 

Les souches ont été échantillonnées dans la même placette que les chicots. 
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Les souches correspondent aux portions d’arbres morts dont le système racinaire est toujours 

enfoui dans le sol et la hauteur est inférieure à 1.3 m.  

 

Les paramètres évalués étaient les suivants : 

DHS au cm à 15 cm de hauteur (noter dans les remarques si en bas de 15 cm)  

Espèce (si possible, ou à défaut distinguer RES et FEU si possible) 

Degré de dégradation (selon les 6 classes décrites ci-dessus)  

 

c. Débris ligneux  
 

L’échantillonnage des débris ligneux a été fait le long des transects. La longueur de chaque 

transect échantillonné était de 100 m (Woldendorp et al. 2004). 

 

Les débris ligneux correspondent aux débris qui jonchent le sol, dont la dimension est d’au moins 

9.1 cm de diamètre.  Il n’y a pas de longueur minimale, tous ceux qui ont le diamètre requis 

doivent être répertoriés.  

 

Seuls les débris dont l’axe central croise le transect ont été considérés et les données récoltées 

étaient :  

Diamètre au cm au point de croisement du transect (Angers et al. 2005); 

Essence (quand c’est possible, ou à défaut, résineux/feuillu si possible); 

Classe de dégradation de la pièce (prendre les 6 classes décrites ci-dessus).  
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Figure 2. Sélection des pièces de bois le long du transect. Tiré de Waddell (2002), adaptations à considérer : 

diamètre min de 9.1 cm (plutôt que 12.5) 
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Les pièces de plus de 9 cm de diamètre provenant d’une tige fourchue sont considérées comme 

distinctes et indépendantes. 

 

Pour les pièces dont le bout de l’axe central croise exactement le transect, on enregistre une pièce 

sur deux. 

 

Le calcul du volume à l’hectare a été fait selon l’équation proposée par Van Wagner (1982), soit : 

 

 V=(π²/8L) ∑d² 

 

Où V= volume par unité de surface 

 D= diamètre de la pièce au point d’intercepte 

  L= longueur du transect 

  

Le facteur π²/8 est le produit de π/4 (requis pour convertir d² en surface circulaire) et π/2 (facteur 

dérivé de la loi des probabilités pour tenir compte de l’angle de la pièce par rapport au transect). 

 

 

L’auteur suggère également d’utiliser une formule simplifiée, soit : 

 

 V=k/L ∑d² 

 

Pour obtenir une valeur en m³/ha à partir de mesures en centimètre pour le diamètre des pièces et 

en mètre pour la longueur du transect, on utilise une valeur de k=1.234. 

 

 

3.4. CALCULS DES DONNEES DENDROMETRIQUES 

 

La méthode d’analyse et les résultats présentés dans le cadre de ce projet ont été choisis de 

manière à pouvoir comparer les résultats du portrait régional de Chaudière-Appalaches avec les 

résultats produits par Guillemette et McCullough (2011).  

 

Le portrait des caractéristiques dendrométriques distingue les essences commerciales tolérantes à 

l’ombre et longévives (donc susceptibles d’atteindre de gros diamètres) des essences 

commerciales dans leur ensemble. Ont été considérés comme essences longévives l’érable à 



Réf. : 12-0670 / FG / 25/06/2013  11 

sucre, le bouleau jaune, le hêtre, l’orme d’Amérique, les épinettes noires, rouges et blanches, la 

pruche et le thuya. 

 

Le portrait de la surface terrière des essences longévives de gros diamètre a été évalué en 

considérant les tiges de DHP supérieur à 40 cm. La valeur seuil de 40 cm a été choisie, de 

manière à pouvoir comparer les résultats de la présente étude avec ceux de Guillemette et 

McCullough (2011). Guillemette et McCullough (2011) avaient retenu cette valeur seuil plutôt 

que 50 cm, étant donné la faible représentativité des tiges de plus de 50 cm de DHP et de la petite 

taille des placettes d’inventaire. En choisissant la valeur seuil de 40 cm, la variabilité de la 

surface terrière en gros bois en est diminuée. Pour les peuplements résineux, un seuil de 30 cm a 

été utilisé à titre exploratoire. 

 

L’évaluation d’un seuil minimal pour considérer qu’un peuplement ou une strate présente des 

attributs minimaux représentatifs d’un vieux peuplement a été faite sur la base du 17
e
 rang 

percentile dans Guillemette et McCullough (2011). Le choix du 17
e
 rang percentile permet 

d’inclure le tiers des observations inférieures à la médiane. Par contre, il reste relativement 

arbitraire et certains auteurs utilisent le 10
e
 centile. Pour que l’évaluation du 17

e
 percentile soit 

pertinente, le nombre d’observations doit être supérieur à 15. 

 

Considérant le nombre peu élevé de peuplements disponibles dans le cadre de la présente étude, 

l’écart type a été utilisé pour estimer le 17
e
 percentile, en supposant une distribution normale des 

données et en utilisant la table de Z.  Le 17
e
 centile se calcule de la façon suivante : 

 

Valeur 17
e
 centile = (valeur de Z x écart type) + moyenne. 

 

En présence d’une distribution normale, la valeur de Z est déterminée selon l’équation :  

 

Z= (valeur – moyenne)/écart type (Zar, 1999) 

 

La valeur de Z correspondant au 17
e
 centile est de -0,954. Le calcul du 17

e
 centile se fait alors 

selon l’équation suivante :  

 

Valeur 17
e
 centile = (- 0,954 x écart type) + moyenne. 
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Ainsi, en présence d’une distribution normale, le 17
e
 percentile est égal approximativement à la 

moyenne moins un écart type. C’est ainsi que la valeur du 17
e
 centile a été estimée dans le 

présent document. 

. 

 

Pour calculer l’écart type, la moyenne par peuplement a été calculée et la moyenne par cas et 

écart type a été calculée à partir des moyennes par peuplements.  La même approche a été utilisée 

pour le diamètre quadratique (DHPq) qui a été déterminé pour chaque peuplement selon la 

formule suivante : 
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4. RÉSULTATS 

 

 

4.1. PORTRAIT DES CARACTERISTIQUES DENDROMETRIQUES DES VIEILLES FORETS 

DE CHAUDIERE-APPALACHES 

 

4.1.1. Description sommaire des données recueillies 

 

Au total, 128 peuplements ont été retenus. Cela représente 581 placettes (voir tableau 2)  

Le nombre de peuplements varie, parmi les différents cas, de 1 à 11.  

 

Le nombre de peuplements, de transects et de placettes a été compilé par unité homogène, 

végétation potentielle et classe de drainage (tableau 2). Les lignes ombragées identifient les cas 

où le nombre de peuplements inventoriés est inférieur à 3. 

 

 

4.1.2. Caractéristiques du bois sur pied 

 

Les caractéristiques identifiées comme importantes pour la description de la structure interne des 

peuplements est la surface terrière de gros diamètre (DHP>40 cm pour les feuillus et 30 cm pour 

les résineux), la surface terrière totale et le diamètre moyen quadratique des essences longévives, 

et la surface terrière et le diamètre moyen quadratique pour toutes les essences présentes. Les 

résultats de ces compilations sont présentés au tableau 3 pour les unités homogènes FOTt3a et 

FOJt5b et au tableau 4 pour les unités homogènes FOJt5c et MEJt1b. 
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Tableau 2. Fréquence des placettes d'inventaire retenues par unité homogène 

 

Unité 

homogène 

Végétation 

potentielle  

Classe de 

drainage 
Nombre de 

peuplements 

Nombre  

de 

placettes 

Nombre  

de 

transects 

FOTt3a 

FE2 
B 11 63 32 

C 1 6 3 

MJ1 
B 3 14 7 

C 3 14 7 

RT1 
B 6 25 13 

C 1 6 3 

FOJt5b 

FE2 B 3 11 6 

FE3 B 5 22 11 

MJ1 
B 6 32 16 

C 3 8 4 

RC3 D 3 9 6 

RS1 
C 2 7 4 

D 3 14 7 

RS3 D 6 14 8 

RS5 C 3 11 6 

FOJt5c 

FE3 B 3 17 9 

MJ1 

A 1 4 3 

B 3 18 9 

C 1 5 3 

MJ2 
B 3 12 6 

C 1 3 2 

RC3 D 1 6 3 

RE2 C 5 22 11 

RE3 D 4 20 10 

RS1 C 3 16 8 

RS3 D 2 6 3 

RS5 
A 5 25 13 

C 6 27 15 

MEJt1b 

FE3 B 3 14 7 

MJ1 

A 1 5 3 

B 5 28 14 

C 2 11 6 

MS1 B 4 16 8 

RC3 D 2 10 5 

RE3 D 3 13 7 

RS3 D 4 14 8 

RS5 
B 1 6 3 

C 5 25 14 

Total 128 581 304 
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Tableau 3. Caractéristiques dendrométriques des vieilles forêts pour les unités homogènes de végétation FOTt3a et FOJt5b. 

   

 
Essences longévives de plus de 10 cm de DHP Toutes essences commerciales de plus de10 cm de DHP 

   

 

Surface terrière (m
2
/ha) des 

DHP >=40 cm feuillus 

DHP >=30 cm résineux 

Surface terrière totale  

(m
2
/ha) 

DHP moyen quadratique (cm) Surface terrière (m
2
/ha) DHP moyen quadratique (cm) 

Unité 

Hom. 

Vég. 

Pot. 
Drainage 

Nbre. 
 Peup. 

Moy ET 

Valeur 

 Inférieure 

 (moy –  

écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy – 

 écart type =  

17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

FOTt3a 

FE2 B 11 8.2 4.2 4.0 19.1 6.5 12.5 37.0 4.9 32.1 32.3 3.0 29.3 35.7 3.8 31.9 

 

C 1 6.0  6.0 7.0   52.6  52.6 32.3   33.3   

MJ1 B 3 10.0 7.1 2.9 17.3 7.3 10.0 39.3 5.2 34.1 31.5 1.9 29.7 37.1 4.0 33.1 

 
C 3 11.1 5.3 5.8 23.6 8.9 14.7 38.7 3.4 35.3 36.8 0.4 36.4 35.9 3.7 32.2 

RT1 B 6 11.1 2.5 8.5 30.9 9.9 21.0 36.1 3.3 32.9 41.9 6.9 35.0 35.1 2.5 32.6 

 

C 1 6.3   29.3   31.0  31.0 43.3   29.9   

FOJt5b 

  

FE2 B 3 7.6 4.2 3.4 22.0 0.7 21.3 37.4 3.7 33.7 22.0 0.7 21.3 37.4 3.7 33.7 

FE3 B 5 8.0 2.2 5.8 22.2 3.9 18.4 36.0 5.8 30.1 25.6 1.7 24.0 35.8 5.0 30.8 

MJ1 B 6 7.0 2.3 4.7 20.0 4.5 15.5 35.8 4.2 31.6 26.4 3.8 22.7 34.6 2.8 31.8 

 
C 3 5.5 1.3 4.2 20.3 2.1 18.3 34.3 1.7 32.6 22.8 3.4 19.4 33.4 0.9 32.5 

RC3 D 3 3.5 3.0 0.5 27.7 10.6 17.1 22.8 1.2 21.6 31.8 8.9 22.9 22.4 1.4 21.0 

RS1 C 2 19.8 4.0 15.8 24.6 0.1 24.5 34.7 4.4 30.3 30.3 5.3 24.9 32.1 0.7 31.4 

 
D 3 14.4 9.2 5.2 20.9 11.2 9.7 32.7 5.2 27.5 24.8 9.4 15.4 29.3 7.6 21.7 

RS3 D 6 12.7 10.8 1.9 24.9 11.1 13.8 30.5 5.8 24.7 29.6 8.0 21.6 28.4 5.0 23.3 

RS5 C 3 13.7 4.1 9.6 25.4 4.8 20.6 30.6 0.9 29.6 29.4 3.0 26.4 28.8 2.2 26.7 
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Tableau 4. Caractéristiques dendrométriques des vieilles forêts pour les unités homogènes de végétation FOJt5c et MEJt1b. 

    Essences longévives de plus de 10 cm de DHP Toutes essences commerciales de plus de10 cm de DHP 

   
 

Surface terrière (m
2
/ha) des 

DHP >=40 cm feuillus 

DHP >=30 cm résineux 

Surface terrière totale  

(m
2
/ha) 

DHP moyen quadratique (cm) Surface terrière (m
2
/ha) DHP moyen quadratique (cm) 

Unité 

Hom. 

Vég. 

Pot. 
Drainage 

Nbre. 
 Peup. 

Moy ET 

Valeur 

 Inférieure 

 (moy –  

écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy – 

 écart type =  

17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

Moy ET 

Valeur 

 inférieure  

(moy 

 - écart type = 

 17e centile) 

FOJt5c FE3 B 3 6.7 3.2 3.6 18.2 1.7 16.6 35.5 6.7 28.8 28.7 3.3 25.3 34.6 5.2 29.3 

 
MJ1 A 1 4.0   22.5   31.2  31.2 30.0   33.0   

  
B 3 5.9 2.5 3.4 17.7 2.8 14.8 35.6 3.9 31.7 26.8 5.7 21.1 33.7 4.0 29.7 

  
C 1 7.6   21.6   35.6  35.6 37.2   31.3   

 MJ2 B 3 4.7 1.5 3.1 18.2 8.1 10.0 35.7 5.7 30.1 31.8 9.7 22.2 32.3 3.5 28.8 
  C 1 4.7   21.3   33.5  33.5 28.0   30.2   

 RC3 D 1 3.3   36.0   19.3  19.3 36.7   19.3   

 RE2 C 5 1.0 1.2  21.1 10.4 10.7 18.9 2.8 16.1 27.7 2.6 25.1 19.9 2.3 17.7 

 RE3 D 4 0.8 0.6 0.2 27.1 2.8 24.3 20.1 2.2 17.9 29.0 2.3 26.7 19.8 2.0 17.8 

 RS1 C 3 18.5 17.2 1.3 36.6 9.7 26.9 30.0 10.6 19.4 39.8 9.1 30.7 29.5 10.0 19.5 

 RS3 D 2 10.0 11.3  44.5   22.7 3.1 19.6 48.8   22.5   

 
RS5 A 5 9.8 3.5 6.3 24.9 4.8 20.1 29.3 4.5 24.8 30.8 4.1 26.7 27.3 4.2 23.1 

 
RS5 C 6 2.7 3.8  25.9 7.0 18.9 20.7 3.7 17.0 27.1 7.5 19.5 20.6 3.6 17.1 

MEJt1b FE3 B 3 7.8 1.6 6.2 16.0 4.3 11.7 42.1 11.6 30.4 27.7 2.5 25.2 38.4 4.2 34.2 

 
MJ1 A 1 6.8  6.8 12.8   42.3  42.3 23.2   36.6   

 
MJ1 B 5 8.4 3.1 5.3 16.4 1.6 14.8 42.0 7.4 34.6 27.8 1.9 25.9 38.0 4.7 33.3 

 
MJ1 C 2 7.0 1.4 5.6 14.8   41.6 2.4 39.2 29.9   34.8   

 
MS1 B 4 8.5 1.7 6.9 18.4 3.5 14.8 40.7 7.3 33.4 28.8 4.1 24.7 36.5 5.1 31.4 

 
RC3 D 2 16.8 4.5  33.3   30.0 4.0 26.1 37.2   28.6   

 RE3 D 3 0.6 1.0  21.2 5.2 16.0 18.5 3.2 15.3 23.6 6.7 16.9 18.6 2.9 15.7 

 
RS3 D 4 9.5 17.7  29.3 13.3 15.9 23.5 8.1 15.4 31.4 12.7 18.7 23.4 8.0 15.4 

 
RS5 B 1 2.3   5.0   25.3  25.3 25.3   23.6   

  
C 5 1.2 1.6 

 
22.5 4.6 17.8 19.1 2.5 16.6 22.9 4.3 18.6 19.0 2.4 16.6 
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À titre de comparaison, il est intéressant de comparer les cibles proposées par l’avis technique de 

la DRF (Guillemette et McCullough 2011). Le tableau 5 permet de constater que les cibles 

obtenues à partir des observations faites dans la région sont en général légèrement inférieures à 

celles de l’avis. 

 
Tableau 5. Comparaison des moyennes obtenues par végétation potentielle feuillue avec celles de lôavis 

technique SSRF-4 

 

  
Nombre de 
peuplement 

Surface terrière en espèces  
longévives de plus de 40 cm de DHP 

Surface terrière totale en espèces  
longévives  

Région 
UH  

Vég. 
pot. 

Avis Étude Avis Étude Avis Étude 

moy 
cible 

minimale 
moy 

cible 
minimale

2
 

moy 
cible 

minimale
1
 

moy. 
cible 

minimale 

2a FE2 33 12 11.2 6 11.5 5 26.2 23 18.0 11 

FOTt3a MJ1  6  6 14.1 8  18 20.4 13 

3a,b,d FE2 14 3 8.2 5 7.6 4 24.4 22 22.0 22 

FOJt5b FE3 1 5 17.1 11 8.6 6 26.5 26 22.2 19 

 MJ1 4 9 11.3 6 7.3 5 23.6 18 20.1 17 

3a,b,d FE3 1 3 17.1 11 8.1 5 26.5 26 18.2 17 

FOJt5c MJ1 4 5 11.3 6 7.3 4 23.6 18 19.4 17 

 MJ2 20 4 11.4 6 5.8 4 21.9 18 19.0 13 

4 b,f,g FE3 3 3 11.3 10 12.4 8 25.5 25 16.0 12 

MEJt5b MJ1 4 8 11.3 6 9.6 6 23.6 18 15.5 14 

  
Nombre de 
peuplement 

DHPq des espèces longévives Surface terrière totale 

Région 
UH  

Vég. 
pot. 

Avis Étude Avis Étude Avis Étude 

moy 
cible 

minimale 
moy 

cible 
minimale

2
 

moy 
cible 

minimale
1
 

moy. 
cible 

minimale 

2a FE2 33 12 27.2 23 38.3 32 26.3 23 32.3 30 

FOTt3a MJ1  6   39.0 36   34.2 31 

3a,b,d FE2 14 3 24.9 22 37.4 34 24.6 22 22.0 22 

FOJt5b FE3 1 5 30.6 28 36.0 31 26.5 26 25.6 24 

 MJ1 4 9 27.9  35.3 32 28.8  25.2 22 

3a,b,d FE3 1 3 30.6 28 35.5 29 26.5 26 28.7 26 

FOJt5c MJ1 4 5 27.9  34.7 32 28.8  29.5 24 

 MJ2 20 4 30.5  35.2 31 25.2  30.9 23 

4 b,f,g FE3 3 3 27.1 26 42.1 31 28.5 26 27.7 26 

MEJt5b MJ1 4 8 27.9  41.9 37 28.8  27.7 26 
 

Le tableau 6 présente pour sa part les diamètres les plus gros observés dans les peuplements pour 

les différents cas. 
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Tableau 6. Diamètres à hauteur de poitrine (cm) des plus gros arbres observés 

 

Type  BOJ BOP EPB EPN EPR ERR ERS FRA FRN HEG MEL PEB PEG PET PIB PIR PRU SAB THO TIL 

FOTt3a FE2B 110 
 

50 
  

86 109 66 
 

55 
      

75 
  

88 

 
FE2C 77 

     
78 

 
55 

           

 
MJ1B 78 

 
59 

  
68 52 

         
67 

  
77 

 
MJ1C 64 

    
58 

        
64 

 
68 

   

 
RT1B 70 

 
46 

 
44 62 

          
74 

   

 
RT1C 40 

               
54 

   FOJt5b FE2B 89 
     

74 
  

59 
  

61 
       

 
FE3B 80 

     
78 

  
52 

  
60 

      
72 

 
MJ1B 94 

   
47 69 66 

             

 
MJ1C 72 

     
51 

             

 
RC3D 

    
24 

     
29 

   
44 46 

  
43 

 

 
RS1C 

 
45 47 

 
41 

             
52 

 

 
RS1D 48 

   
33 

     
35 

   
50 

   
66 

 

 
RS3D 

   
37 38 

             
88 

 

 
RS5C 48 

   
46 

         
51 

     FOJt5c FE3B 91 32 52 
  

70 74 
      

46 
      

 
MJ1A 63 

     
50 

           
61 

 

 
MJ1B 82 

    
59 68 

  
43 

          

 
MJ1C 104 

 
50 

                 

 
MJ2B 84 

   
50 68 

           
32 

  

 
MJ2C 

   
56 

              
55 

 

 
RC3D 

   
31 

              
38 

 

 
RE2C 

   
33 

      
35 

   
60 

  
27 38 

 

 
RE3D 

   
80 

      
40 

       
32 

 

 
RS1C 84 

 
46 26 

 
46 

    
26 

   
52 

  
40 98 

 

 
RS3D 

   
34 

      
48 

       
46 

 

 
RS5A 73 

   
48 

         
50 

     

 
RS5C 

   
34 44 32 

        
62 

     MEJt1b FE3B 94 
    

122 73 
             

 
MJ1A 86 46 

                  

 
MJ1B 108 

 
64 

  
51 

           
43 

  

 
MJ1C 95 

   
38 

               

 
MS1B 100 

     
66 

    
70 

 
48 

    
74 

 

 
RC3D 

                  
51 

 

 
RE3D 

   
32 

      
34 

         

 
RS3D 

   
34 31 

     
24 

   
48 

   
54 

 

 
RS5B 

  
52 

              
39 

  

 
RS5C 

   
31 50 

     
24 
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4.1.3. Caractéristiques du bois mort 

 

Les caractéristiques des débris ligneux et des chicots sont présentés dans cette section.  

 

4.1.3.1. Les débris ligneux 

 

Les tableaux 7 et 8 présentent les volumes totaux des débris ligneux retrouvés dans chacun des 

cas. Ce volume varie en 47.1 et 89.3 m³/ha dans l’unité homogène FOTt3a, de 39,6 à 95,8 m³/ha 

dans la FOJt5b, de 26.4 à 116.1 m³/ha dans la FOJt5c et de 16.3 à 102.2 m³/ha dans la MEJt1b. 

 
 

Tableau 7. Volume de débris ligneux (m³/ha) pour les unités homogènes FOTt3a et FOJt5b selon le groupe 

dôessence 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage Feuillus. Résineux 

Non-

identifiés 
Total 

 

Écart-

type 

FOTt3a FE2 B 38.7 4.7 3.8 47.1 ± 21.8 

 

C 82.2 0.0 7.1 89.3   

MJ1 B 26.5 44.7 7.1 78.4 ± 19.2 

 
C 10.8 47.7 11.3 69.8 ± 11.4 

RT1 B 10.2 34.5 14.4 59.1 ± 14.8 

 

C 12.6 33.0 2.3 47.9   
FOJt5b 

  
FE2 B 69.7 4.0 0.8 74.5 ± 16.5 

FE3 B 67.9 1.3 3.0 72.2 ± 29.6 

MJ1 B 17.0 50.0 9.6 76.5 ± 20.8 

 
C 15.2 34.2 9.6 59.0 ± 12.4 

RC3 D 0.6 29.9 9.1 39.6 ± 35.4 

RS1 C 1.1 86.4 8.3 95.8 ± 14.3 

 
D 0.0 60.1 12.4 72.4 ± 39.8 

RS3 D 1.2 82.9 5.5 89.6 ± 103.6 

RS5 C 4.6 56.5 9.7 70.8 ± 16.4 
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Tableau 8. Volume de débris ligneux (m³/ha) pour les unités homogènes FOJt5c et MEJt1b selon le groupe 

dôessence 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage Feuillus. Résineux 

Non-

identifiés 
Total 

 

Écart

-type 

FOJt5c FE3 B 47.4 15.3 0.4 63.2 ± 26.9 

 
MJ1 A 31.5 41.1 6.3 78.9   

  
B 19.5 38.8 2.5 60.7 ± 16.9 

  
C 9.9 48.5 5.7 64.1   

 MJ2 B 17.5 88.7 3.4 109.7 ± 41.5 

  C 5.9 81.7 0.0 87.5   

 RC3 D 0.0 39.9 6.7 46.7   

 RE2 C 0.0 26.4 0.0 26.4 ± 12.1 

 RE3 D 0.0 28.6 0.8 29.4 ± 7.2 

 RS1 C 16.5 95.4 4.3 116.1 ± 58.9 

 RS3 D 0.0 28.3 0.0 28.3 ± 1.9 

 
RS5 A 15.0 59.1 1.0 75.1 ± 14.9 

 
RS5 C 2.9 54.8 4.9 62.5 ± 56.5 

MEJt1b FE3 B 40.3 7.2 4.5 52.0 ± 26.1 

 
MJ1 A 67.1 15.5 3.7 86.3   

 
MJ1 B 26.1 26.6 0.6 53.3 ± 23.5 

 
MJ1 C 22.8 27.1 2.6 52.6 ± 16.4 

 
MS1 B 10.1 90.8 1.2 102.2 ± 15.3 

 
RC3 D 0.0 59.7 5.9 65.6 ± 3.5 

 RE3 D 0.0 15.4 0.9 16.3 ± 12.1 

 
RS3 D 0.3 30.2 0.0 30.5 ± 29.4 

 
RS5 B 1.6 93.6 0.0 95.2   

  
C 0.0 36.7 0.7 37.3 ± 16.7 

 

 

La ventilation des volumes présentés aux tableaux précédents par classe de décomposition est 

présentée au tableau 9 pour les unités homogènes FOTt3a et FOJt5b et au tableau 10 pour les 

unités homogènes FOJt5c et MEJt1b. 
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Tableau 9. Volume de débris ligneux (m³/ha) pour les unités homogènes FOTt3a et FOJt5b selon la classe de 

décomposition 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage 

Classes de décomposition 

1 2 3 4 5 

FOTt3a FE2 B 1.3 1.2 25.7 14.1 4.8 

 

C 0.0 0.0 48.0 41.3 0.0 

MJ1 B 0.9 1.8 42.8 31.3 1.7 

 
C 3.7 2.8 18.9 25.8 18.6 

RT1 B 0.0 1.0 19.4 28.1 10.6 

 

C 0.0 0.0 23.2 21.2 3.5 
FOJt5b 

  
FE2 B 0.0 0.0 39.9 34.6 0.0 

FE3 B 1.4 0.1 35.9 30.9 3.8 

MJ1 B 0.4 2.5 27.5 32.0 14.1 

 
C 0.0 1.0 12.3 31.3 14.3 

RC3 D 0.4 1.4 21.3 14.5 2.1 

RS1 C 0.0 0.0 38.7 39.9 17.2 

 
D 0.0 1.6 43.6 17.0 10.2 

RS3 D 0.0 0.7 22.1 43.5 23.3 

RS5 C 0.0 0.4 30.7 28.8 10.9 
 

On remarque que très peu de débris sont récents et se retrouvent dans la classe 1. De plus, on 

remarque que de manière générale, les classes 3 et 4, semblent les plus fréquentes. C’est la 

tendance qui semble se dégager pour l’ensemble des cas et ce, peu importe l’unité homogène. 
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Tableau 10. Volume de débris ligneux (m³/ha) pour les unités homogènes FOJt5c et MEJt1b selon la classe de 

décomposition 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage 

Classes de décomposition 

1 2 3 4 5 

FOJt5c FE3 B 0.0 0.0 38.0 19.3 5.9 

MJ1 A 0.0 0.0 52.2 20.4 6.3 

 
B 0.0 0.0 41.3 12.7 6.7 

 
C 0.5 3.5 19.9 27.6 12.6 

MJ2 B 0.0 0.0 31.1 57.0 21.6 

 C 0.0 0.0 54.7 26.1 6.7 

RC3 D 0.0 0.0 30.3 7.8 8.6 

RE2 C 0.0 0.0 20.7 4.5 1.3 

RE3 D 0.0 0.0 12.1 10.8 6.5 

RS1 C 1.2 0.0 46.3 47.8 20.9 

RS3 D 0.0 0.4 21.3 6.0 0.5 

RS5 A 0.0 0.0 35.2 27.5 12.5 

RS5 C 0.1 0.5 27.9 19.1 14.9 
MEJt1b FE3 B 0.0 0.5 22.0 6.5 23.1 

MJ1 A 0.0 0.0 36.2 26.8 23.3 

MJ1 B 0.0 0.0 31.2 17.7 4.4 

MJ1 C 0.0 0.0 38.6 11.9 2.0 

MS1 B 0.0 0.5 17.6 65.8 18.3 

RC3 D 0.0 0.0 47.5 15.4 2.7 

RE3 D 0.0 1.1 11.0 3.8 0.5 

RS3 D 0.0 0.1 19.2 8.8 2.5 

RS5 B 0.0 0.0 55.9 24.0 15.3 

 
C 0.0 0.9 23.8 11.6 1.1 

 

 

 

4.1.3.1. Les chicots 

 

Contrairement au débris ligneux, les informations sur les chicots sont présentées en nombre de 

tiges par hectares et non en volumes, puisque c’est de cette manière que l’information sera 

utilisée afin d’établir des cibles pour les opérations forestières. 

 

Les tableaux 11  et 12 présentent la densité de chicots observée dans chacun des cas. 
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Tableau 11. Nombre de chicots ¨ lôhectare pour les unit®s homog¯nes FOTt3a et FOJt5b selon le groupe 

dôessence 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage Feuillus. Résineux 

Non-

identifiés 
Total 

 

Écart-

type 

FOTt3a FE2 B 54 11 1 66 ± 26 

 

C 75 0 0 75   

MJ1 B 60 56 0 115 ± 9 

 
C 11 42 0 53 ± 24 

RT1 B 28 77 0 105 ± 41 

 

C 25 192 8 225   

FOJt5b 

  
FE2 B 128 0 0 128 ± 65 

FE3 B 68 3 0 72 ± 26 

MJ1 B 79 39 0 118 ± 44 

 
C 29 25 0 54 ± 19 

RC3 D 3 126 0 129 ± 81 

RS1 C 6 100 0 106 ± 9 

 
D 14 139 0 153 ± 84 

RS3 D 4 144 0 149 ± 63 

RS5 C 13 115 0 128 ± 26 
 

 

 

Les résultats observés montrent que le nombre de chicots à l’hectare est relativement élevé et 

varie de 53 à 225 dans la FOTt3a, de 54 à 153 dans la FOJt5b, de 25 à 313 dans la FOJt5c et de 

42 à 375 dans la MEJt1b. 

 

On remarque également qu’il y a beaucoup de variabilité, ce qui se traduit par des écarts types 

élevés. De plus, les extrêmes sont souvent représentés par des peuplements où les effectifs étaient 

trop faibles pour calculer un écart type.  

 

De manière générale, la proportion des feuillus et de résineux correspond à la végétation 

potentielle. Pour les peuplements mélangés, cette proportion varie selon la végétation potentielle 

et l’unité homogène. 

 

 

 
 



Réf. : 12-0670 / FG / 25/06/2013  24 

Tableau 12. Nombre de chicots ¨ lôhectare pour les unit®s homog¯nes FOJt5c et MEJt1b selon le groupe 

dôessence 

 

Unité 

Homogène. 

Végétation 

potentielle 
Drainage Feuillus. Résineux 

Non-

identifiés 
Total 

 

Écart

-type 

FOJt5c FE3 B 72 17 0 89 ± 91 

MJ1 A 25 0 0 25   

 
B 53 36 0 89 ± 50 

 
C 8 100 0 108   

MJ2 B 25 88 0 113 ± 13 

 C 38 113 0 150   

RC3 D 0 217 0 217   

RE2 C 5 168 0 173 ± 65 

RE3 D 0 156 0 156 ± 69 

RS1 C 25 119 0 144 ± 27 

RS3 D 0 313 0 313 ± 53 

RS5 A 58 98 0 156 ± 31 

RS5 C 17 120 0 138 ± 47 

MEJt1b FE3 B 44 8 0 53 ± 25 

MJ1 A 42 0 0 42   

MJ1 B 28 20 0 48 ± 27 

MJ1 C 33 29 0 63 ± 53 

MS1 B 20 75 0 95 ± 6 

RC3 D 4 156 0 160 ± 3 

RE3 D 8 72 0 81 ± 10 

RS3 D 3 170 0 173 ± 86 

RS5 B 75 300 0 375   

 
C 0 98 0 98 ± 77 

 

 

Un élément important pour les chicots est la taille puisque l’on parle généralement d’une 

raréfaction des gros chicots. Les figures 2, 3, 4 et 5 présentent la répartition des chicots par classe 

de 10 cm de diamètre dans chacun de cas pour les unités homogènes FOTt3a, FOJt5b, FOJt5c et 

MEJt1b respectivement. 

 

Le tableau 13 présente une compilation pour les chicots de 30 cm et plus de diamètre. On 

remarque que les valeurs sont beaucoup plus faibles et donc qu’une grande partie des chicots sont 

de petite dimension.  
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Figure 3. Distribution diam®trale des chicots par classes de 10 cm pour lôunit® homog¯ne FOTt3a.  

 

 
Figure 4. Distribution diamétrale des chicots par classes de 10 cm pour lôunit® homog¯ne FOTt5b.  
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Figure 5. Distribution diam®trale des chicots par classes de 10 cm pour lôunit® homog¯ne FOTt5c.  

 

 
Figure 6. Distribution diamétrale des chicots par classes de 10 cm pour lôunit® homog¯ne MEJt1b.  
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Tableau 13. Nombre de gros chicots ¨ lôhectare (30 cm et plus) 

 

  

Classes de diamètre 

 Unité 
homogène 

Végétation potentielle 
et classe de drainage 

30_38 40_48 50_58 60+ Total 

FOTt3a FE2B 9 2 2 0 13 

 
FE2C 17 0 0 0 17 

 
MJ1B 19 10 0 0 29 

 
MJ1C 3 8 0 0 11 

 
RT1B 12 3 0 0 15 

 
RT1C 8 0 0 0 8 

FOJt5b FE2B 38 11 0 0 49 

 
FE3B 26 3 4 0 33 

 
MJ1B 18 13 0 1 32 

 
MJ1C 8 0 0 0 8 

 
RC3D 0 0 0 0 0 

 
RS1C 13 0 0 0 13 

 
RS1D 3 0 0 0 3 

 
RS3D 6 4 0 0 10 

 
RS5C 11 0 0 0 11 

FOJt5c FE3B 8 3 3 0 14 

 
MJ1A 17 0 0 0 17 

 
MJ1B 6 3 0 0 8 

 
MJ1C 8 8 8 0 25 

 
MJ2B 13 17 0 0 29 

 
MJ2C 25 13 0 0 38 

 
RC3D 0 0 0 0 0 

 
RE2C 0 0 0 0 0 

 
RE3D 3 0 0 0 3 

 
RS1C 0 3 0 0 3 

 
RS3D 0 0 0 0 0 

 
RS5A 2 0 2 2 5 

 
RS5C 6 0 0 1 7 

MEJt1b FE3B 11 3 6 11 31 

 
MJ1A 8 0 0 0 8 

 
MJ1B 15 9 2 2 28 

 
MJ1C 13 25 0 0 38 

 
MS1B 20 5 0 6 31 

 
RC3D 23 6 0 0 29 

 
RE3D 0 0 0 0 0 

 
RS3D 0 0 0 0 0 

 
RS5B 58 0 0 0 58 

 
RS5C 0 0 0 0 0 
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5. BILAN ET RECOMMANDATIONS 

 

5.1. ÉCHANTILLONNAGE 

 

La présente campagne d’inventaire a permis de couvrir la majorité des cas présents dans la région 

de Chaudière-Appalaches. Toutefois, certains cas n’ont pu être couverts lors de l’inventaire et 

représentent potentiellement une partie importante des cas présents à l’échelle régionale.  

 

Pour l’unité homogène FOTt3a les cas suivants n’ont pas été inventoriés : MJ2C qui représente 

26 % de la superficie, MJ2B 9 %. RS3D 6 % et RE3D 4 %. 

 

Pour l’unité homogène FOJt5b les cas suivants n’ont pas été inventoriés : MJ2B 10 %, MJ2C 

10 %. De plus, il manque un peuplement dans le RS1C pour atteindre le minimum de 3 

observations. 

 

Pour l’unité homogène FOJt5c, les cas suivants n’ont pas le nombre minimal de 3 observations : 

MJ2C, RS3D, MJ1C et RC3D. 

 

Pour l’unité homogène MEJt1b les cas suivants n’ont pas été inventoriés : MJ2C 7 %. De plus, il 

manque des observations dans le RS5B et RC3D.  

 

Avant de prévoir des travaux d’inventaires, il faudrait s’assurer qu’il y a des peuplements qui 

correspondent aux caractéristiques requises pour chacun de ces cas. Pour le FOTt3a, il faudra 

chercher à l’extérieur de la Seigneurie Joly. Pour la FOJt5b, il sera très difficile de trouver de 

nouveaux témoins puisque très peu ont été retranchés lors de la sélection initiale. Pour la FOJt5c, 

il y a un bon potentiel de trouver des petits peuplements ou portions de peuplements, puisque les 

plus grands ont été priorisés. Finalement, pour le MEJt1b, peu de peuplements ont été exclus lors 

de la sélection cartographique et il sera potentiellement difficile de trouver d’autres secteurs, 

particulièrement des cédrières. 

 

 
5.2. CHOIX DU SEUIL MINIMAL RECOMMANDE 

 

Comme il a été présenté au tableau 5, les seuils suggérés tendent à être inférieurs à ceux de l’avis 

provincial. Toutefois, les forêts inventoriées ici ont pu subir des coupes ou être issues des vieilles 

coupes, bien qu’elles ne présentent aujourd’hui aucune trace d’exploitation. Il est donc important 
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de regarder ces données comme une information supplémentaire et non comme des valeurs 

absolues. La valeur réelle se trouve fort probablement entre celle suggérée par l’avis et celle 

présentée ici. Ainsi, en cas de divergence majeure, il est suggéré d’utiliser la moyenne des deux 

valeurs. 
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CONCLUSION 

 

Le projet a permis de documenter certaines caractéristiques dendrométriques des vieilles forêts 

feuillues de la région de Chaudière-Appalaches; plus particulièrement les surfaces terrières (G) et 

les diamètres moyens quadratiques (DHPq). Un tableau des valeurs des cibles minimales de 

surface terrière et de diamètre quadratique en essences longévives, adaptées à la réalité de la 

région, est proposé. Les résultats démontrent certaines divergences avec les cibles provinciales 

établies par le sous-groupe de travail sur l’aménagement écosystémique en forêt feuillue.  

 

L’information recueillie permettra de préciser le portrait actuel des vieilles forêts sur le territoire 

public de Chaudière-Appalaches et de bonifier les fiches VOIC (valeur, objectif, indicateur, 

cible) pour les vieilles forêts, la structure interne et le bois mort pour la région. 
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ANNEXE 1. FORMULAIRE D’INVENTAIRE 
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